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La séance est ouverte à 11 heures.

• (1105)

{ Traduction]

M. le Président: Avant de passer à l'ordre du jour, j'ai pensé
que cela intéresserait les députés d'apprendre que nous célé-
brons aujourd'hui le cent dix-septième anniversaire de la pre-
mière session du Parlement en 1867.

Des voix: Bravo!

* * *

LE DISCOURS DU TRÔNE

ADRESSE EN RÉPONSE PROPOSÉE PAR M. KEN JAMES ET
APPUYÉE PAR MME CAROLE JACQUES

La Chambre passe à l'étude du discours fait par Son Excel-
lence le Gouverneur général à l'ouverture de la session.

M. Ken James (Sarnia-Lambton): Monsieur le Président, je
remercie sincèrement le premier ministre, le très honorable
Brian Mulroney et les membres du cabinet de m'avoir accordé
le privilège de proposer l'Adresse en réponse au discours du
trône. Je présente mes respects à Son Excellence le Gouver-
neur général du Canada, l'honorable Jeanne Sauvé.

Je prends la liberté de vous adresser, au nom de tous les
députés, nos félicitations pour votre élection à la présidence à
la Chambre des communes. Nous sommes certains de votre
compétence et nous savons que vous remplirez vos fonctions
avec dignité, honneur et dévouement. Nous vous souhaitons
beaucoup de succès dans cette importante étape de votre car-
rière, et les citoyens de Don Valley-Ouest constatent certaine-
ment qu'ils ont eu raison de vous faire confiance depuis 1979.

C'est pour moi un honneur dont je me souviendrai long-
temps que d'être invité à participer aux cérémonies inaugurales
de la 33* législature et de pouvoir prononcer mon premier dis-
cours à la Chambre tout au bébut de ma carrière politique. Je
tiens à assurer aux électeurs de ma circonscription de Sarnia-
Lambton que c'est à eux et non pas à moi que cet honneur
échoit, le premier ministre étant fort conscient de l'importance
de cette région du sud-ouest de l'Ontario.

Ma circonscription comprend le village de Point Edward, la
municipalité de Moore, la municipalité de Sarnia de même que
la ville de Sarnia. J'invite chacun des habitants de cette cir-
conscription à partager aujourd'hui ma fierté.

Sarnia-Lambton est confinée à l'extrémité sud-ouest de la
grande province de l'Ontario. Sa composition démographique
est aussi diverse que son activité économique. Dans la publi-
cité, on vante les eaux bleu d'azur de cette région. Celle-ci se
trouve à l'embouchure du lac Huron, là où le plus magnifique
des Grands lacs se jette dans les superbes eaux bleutées de la

St. Clair. Chaque semaine, des milliers d'Américains emprun-
tant le pont Blue Water affluent dans cette région comme
touristes ou gens d'affaires. Sarnia-Lambton est devenue beau-
coup plus cosmopolite que ses limites géographiques ne le lais-
saient prévoir, grâce à la proximité de nos voisins américains.
Nous entretenons des relations avec les États-Unis depuis le
milieu du XIX, siècle et nous continuons de prospérer, ce qui
prouve la solidité du lien qui unit le Canada à nos grands amis
et voisins, les Américains.

Par contraste avec les parcs attrayants et les étendues d'eau
limpide, Sarnia compte aussi l'une des plus grandes régions de
raffinage et de production pétrochimique du pays et même du
monde. On surnomme la «vallée de la pétrochimie» ce vaste
complexe qui s'étend sur une quinzaine de milles. Les sommes
investies dans le raffinage du pétrole et la charge d'alimenta-
tion des installations pétrochimiques dépassent 6 milliards de
dollars. Plus du tiers du pétrole brut du pays est raffiné dans
Sarnia-Lambton et il s'y fait plus de la moitié de la production
pétrochimique. Les emplois de milliers d'autres Canadiens qui
travaillent ailleurs dans ce qu'on appelle le secteur aval de
l'industrie dépendent des produits raffinés et des produits
pétrochimiques provenant de la «vallée de la pétrochimie».
Cette région joue un grand rôle dans l'avenir économique de
l'ensemble du pays. Quatorze grandes sociétés possèdent des
raffineries ou des usines de produits pétrochimiques dans le
complexe de cette vallée.

Quant au secteur pétrochimique, il emploie 14,600 person-
nes dans tout le pays, dont 8,300 dans la seule région de Sar-
nia-Lambton, où travaillent près de 57 p. 100 de la totalité des
effectifs de ce secteur.
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Dernièrement, certains problèmes ont touché le secteur
pétrochimique, en raison de la réglementation et de la politique
du gouvernement, qui a augmenté les impôts sur les richesses
naturelles, provoquant ainsi une montée des coûts de produc-
tion ce qui nous rend moins compétitifs par rapport à l'indus-
trie pétrochimique du golfe, aux États-Unis. Dans ce secteur,
ces problèmes ne sont pas uniques à Sarnia. Les producteurs
de pétrole brut et de gaz naturel des provinces de l'Ouest et les
fabricants de produits pétrochimiques dérivés du pétrole ou du
gaz naturel, dans tout le pays, en ressentent également les
effets.

Notre gouvernement négocie actuellement avec toutes les
parties en cause. Il y a un an, l'industrie a déclaré que c'était
impossible. Le gouvernement écoute désormais ses problèmes
et accepte toute proposition positive quant à une solution éven-
tuelle. De concert, nous collaborons en vue d'y trouver une
solution sage et équitable, et nous y parviendrons!


